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• Les av1re en Ci01ent 
Serait-il Yrai quant mème que ùc l'excès 

du mal doit sortir le bien et que la guerre, si 
elle engendre ùes maux sans nombre, fait 
progresser l'humanité. 

Ce fut-il y a un peu plus de cent ani;, pen­
dant les fameuses guerres napoléoniennes, 
lors du hlocus continental que l'Europe se 
vît dotée du sucre de betterave. 

La guerre actuelle a fait faire ~ lïn<lustrie 
des appareils <le locomotion et à l'aviation 
des progl'ès immenses qui pon!'l'o11t t;tr·e mis 
à pl'ofit par tous après la conclusion de la 
patx et voici que ron nous annonce d'Amé­
rique, que la pénurie de bateaux causée par 
la guerre sous-marine, y a provoqué la cons­
truction d'un type de vaisseau tout nouveau, 
le bateau en béton a1·mé. 

Ce fut il y a 70 ans que Lambot préconisa 
la consLrnction ùe bàteaLJx en ciment et pou1· 
la première fois, aujourd'hui seulement, un 
bâteau de ce geme, ile 5400 tonnes de jauge, 
vient <l'ètre lancé à Re<lwood CiLy en Califor­
nie, et si l'essai qui en est fait est favorable, 

·il sera suivi <le la construcLion d'un grand 
nombre d'autres. 

Ce bàteau le <c Faith » (La foi), mcsut·c 
336 pieds de longueur, 44 1/'!. de largeur et 
30 de profondeur. 

Lorsqu'il sera muni <le sa machine à triple 
ex:pansion ù'une force de '17fi0 chevaux­
vapeur: il pourra fournir une vitesse de 12 
nœuds à l'heure; c·est du moins là l'espé­
rance <le son construcLeur. 

Les Etats-Unis manquent de navires; tous 
les jours la gueri·e sous-marine leu1· cau-e 
d'énol'mes dégâts et ils sout contraints d'em­
ployer les vaisseaux: de la flotte marchande 
pour le transport de leurs tl'oupes et du 
matériel. 

C'est donc pour eux. une question vitale de 
parvenir à construire le plus vite possiblç 
des vaisseaux pou!' remplir les v~des causés 
par les sous-marins et remplacer ceux réqui­
sitionnés par le gouvernement. 

Un Américain, obst!dé par C<iLte idée, cl'oit 
avoir trouYé le moyen de parer à cette pénu­
rie en consLruisant <les bateaux en béton 
armé. Il s'adonna à cette éLuùe avec persé­
vérance et qnand le bateau exista Lht~orique­
ment et sur papi èr, il soumit son pl'ojet à 
l'armateur i.eslic Conrvrr. 

L'homme d'affaires· cn tl'ep1·enant qu·est 
Comyn vit immédiatement les avantages d'un 
pareil prnjeL. E11 effet on ne construisait plus 
de navires d'acier pont· les besoins pal'ticu­
liers et touL le bois pou vanL convenir à la 
constrnction navale était réquisitionnt'~ pour 
les besoin de l'Etat. 

])e SOL'Le que la possibilité de constrnire 
ùes Mteaux. en béton at•mé ouvrait ur. nouvel 
horizon aux yaux. <le l'mLelligent homme 
d'affaires. Il promit d"aider Mac Donald et, 
grâce à son appui, une somme de l.200.000 
tlorins était bientôt mise à la dispositiQn de 
l'invent0u 1· pont· l'exécu Lion du pI'ojet. 

Ceci se passait pendant les premiers jou!'s 
de sep temb1·e IU17. 

La consLruction de la coque du Faith ne 
nécessita prnsque pas d'(mvriers spécialistes. 
C'esL encol'e LUI des points sut' lesquels l\'lac 
Donald attire spécialement l'atLention. 

Les Elats-Unis manquent d'ouvriers expé-
1imentés pour la constrnction de navires. 
Cette difficulté n'e:üste pas pour le nouveau 
type et le constrncte1.1r n'est pl11s forcé de 
payer des salaires <le 8 à IO dollars par jour, 
les ouvriers protitant clr,s circonstances pour 
èleYer leurs prétentions . Les seuls ouvriers 

lt...a. G-u..e :rre su..:r J."lv.l:e:r 

Copenhague, 3 aoùt. - Le vapeur néerlandais 
« Zwanlœ <..:urneleis », qui transportait du bois de 
mine de Bervik à Hartlepool, a été incendié par un 
sous-marin allomand à 40 milles de la côte norvé­
gienne. 

li a été remorqué le 2 aoüt à Chrisliana, où l'équi­
page a débarqué . 

'Londres, 3 août. - On mantle de Washington à 
!'Agence .l:leuter : 

- Le ministère de la marine annonce qu'un sous­
marin allemand a coulé le 27 juillet, à 550 milles de 
la côte del' Atlantique, le navire portugais « Porto », 
qui transportait du coton. " 

Londres, 3 1.oùt. - On mande de Washington au 
• l\lorning Post» à la date du 29 juillet que le a New­
York Wol'ld » reconnaîl la vaillante défense du 
paquebot« Ju~titi a b cnntre les sous-marins, mais 
estime que l' Amirauté aurait dù se lier moins sur la 
vitesse dn naTire e t prendre d'autres précautions. 

li s' étonne avec raison que !'1111 c1es plus g rands 
naYires du raonde, disposant de la lélég-raphie sans 
fil, ait dti soutenir le combat durant un jour et uae 
nuit, en Tue de la côte d'frlancle, conlre des sous­
marins, sans que des navires de guerre se soient 
portés à so n secours. 

- La marine anglaise, 1lil-il, ne s'esl pas montrée 
à la haul1iur de ~a làche. 

Nous appro111·011g e tière ment la dérision prise par 
les aulor1Lé> de \VashingLon de faire convoyer les 
na1·ires destinés au transport des troupes à leur 
retour. 

'!'out étant mis en œuvre pour garantir b traversée 
de l'océan aux hommes, il n'est que juste qu'il en 
soit de même des navires, desquels dépend la vie 
des peuples. " 

Berlin, 3 août. - Il résulte d'une statistique 
établie sur les données fournies par les journaux 
neutres et ennemis qui nous sont parvenus que, 
Rendan~ la quatrième annéR i e g·uerre, 1,827 vapeurs, 
672 navires marchands, 2tl7 chalutiers, 27 navires à 
moteur, soit au total 2,813 navires marchands ont 
été détruits Nr des mesures de guerre ou ont ~om­
bré par accident. 

Etant donné que ces informations sont incomplètes 
et qu'en outre, depuis que sévit la guerre sous­
marine illimitée. nos ennemis ne publient leurs 
pertes que lorsqu'il leur est impossible de las cac,her, 
les chiffres ci-dessus sont déjà suffisamment sigmfi­
ca.tifs. 

spécialistes néc:rssa ircs ici soul les rnalaxeu 1·s 
de ciment lJUi comtaissent la rnanil:re d'y 
t1·a vaillet• l'acier. 

On peut ùi1·e que lorsque le baleau fuL mis 
à l'eau le 14 mar:-l dernier une nouvelle ère 
allait s'ouvrir pour la consl.ructio11 tics na­
vires. 

.l\Iais allait-il flotte1·? 
Ne coulerait-il pas it fond? 
Les moq11e111·s el. les incrédules araient 

beau ~eu. On enle:11<lit les mênws critiqués 
qu'il y a cent :.ms, lo1·sque le pt·emiei· bateau 
en fer sortit des chantiers de la Clyde. 

L'émotion était à son comble lorsque le 
K Faith >1 toucha les flots, quanù,après avoir 
plongé jusqu'à cc que 1'rat1 ne fut plus qti'à 
un pied du pont, il se redressa et. p1·it la 
ligne de ftolt:lison prévue par le construc­
teur. 

Washing·ton s'était fait représenter à la 
côrémonie par nombre de délégués <les con­
seils Je guc:'l'c et de la marin e; le,; nx1rerts 
du Lranspo1·L étaient vcuus admirer celle 
nouvelle mervei lie dont les füats-Unis atten­
dent un gl'and secou1·s. 

Les frais d'ent1·etien sont aussi beaucoup 
mo111ùrcs et, en ouL1·e, il ne doiL pas ètre 
pr·mt. J,'in~énieur assura mf;me c1ue le na.vil'e 
ne fe1·ait que se co11soliùc1· et qu'a prés quatre 
ou cinq ans de navigation il vaud1·aiL plus 
qu'à présent. 

Les bàtirnents en ciment ne peuvent char­
ger que les 7/8 <l' un navire en acier <lu mème 
tonnage, mais cetL~ perte esL fa.rgement com­
pensée par le fa[L qu' un bâteall en ci.ment ne 
cotîle que la moitié d'un bàteau en acier. 

La construction du " FaiLh " a néccss1 té 
1>~0 tonnes <l'acier, le pont est complètement 
en bois, ainsi que les cabines. 

La constrnction <le pa1·eils navit·es ne ré­
clame pas <lïnstallations spéciales et ils 
peuvent être construits partout. 

Le « Failh 1> ne possède pas une assez 
grande viLesse pour navi~uer dans la zone 
barrée. 

Les armateurs. marchands et délégués du 
« Schipping Board n de San Francisco sont 
ravis des deux. succès 1·emportés par le 
" Fail li 1>. Il y a quinze jours que le nouveau 
navire a l'ait son premier essai dans .la baie 
(le San. Francisco. Ce fut ime victoire com­
plète, pou1·LanL on uc savait pas encore t:om­
ment le navire se comporterait en haute me1·. 
l l y a q11 elques ,iout·s, qnitLant le « Golt 
GaLr '" il fit son appai·ition dans le Pacifi­
que et quoique celui-ci ne fut pas très paci­
fiqne, qu'un veut violeIJI. y soulevait ùe hau­
tes vagues, coupant l'eau, s'avançanL fière ­
ment et obéissant on ne pcnt mieux ;l la main 
habile <lu pilote, le " Faith " filait ses 
10 1/2 nœu<ls à l'heure et chose remarquable 
malgré la mer agitée le navire ne rcsscntai~ 
ni roulis, ni tengage. 

A la sui le <lu succès <le l\Iac Donald, les 
<lircctems ùu ::;chipping Board lui passèrnnt 
un ordre du 50 millions de dollars pour la 
consLn1ction <le na\'il'es ùu modèle du ,,Faith'" 
ce qui crée une nouvelle industrie, pou1· la­
quelle on établit·a des nouveaux chantiers 
navals à Oaklaml, qui coüLeront 10 millions 
de dollars et occuperont 4 000 ouv1·ie1·s, 
qu·on appellera maintenant mouleurs de 
navires. 

Le «Failhn va effectuer son premier voyage 
avec t111 e cargaison ùe 4000 tonnes de sel à 
destination <le Ronolul u et dans quelques 
lemps on ne se retoume1·a mème plus pour 
voit· entrer au port un bateau e11 ciment. 

C. F. 

DERNIÈRES DÉPÊCHES 

Berlin, 5 août (ofli ·l). - Dai» les eaux anglaises, 
nos sous-marins ont uetruit 16,liUO tonnes brut. 

Constantin iple, .i. aoùt. - Agence Milli : 
Des 7,500 prisonniers civils fran çais et an,11lais ·qui 

se trouvent en Turquie, 568 Français et 501) Anglais 
seulement ont demandé leur rapatriement. 

Ceci est la preuve la plus convaincante du bon 
traitement que les sujets des Etats belligérants ont 
en 'f.urquie. 

Le réveil de l'Inde. 
Rottertlam, 2 aoùt. - On annonce de Bombay au 

o: Daily 'felegraph " : 
Un manifeste de dirigeants politiques hindous des 

partis morlérés vient d'ê tre répandu : ce manifeste 
approuve les pr.>jets de réforme esquissés dans les 
grands trai ts par lord Zhelmiford et Montagu 

On constate que ces projets vont même plus loin à 
mai11t point de vue que les prélenlions formulées au 
Congres pan-hindou _ 

Que!ques points des projets sont ensuite critiqués 
nar le manifeste qui souhaitP, avant tout, que les 
Hinrlous disposent au moins de la moitié des sièges 
au Conseil exécutif' du vice-roi, alors que la proposi­
tion gou vernementale ne veul leur accorller qu'un 
tiers au maximum. 

En outre, la r eprésent,ltion populaire devrai! être 
composée autrement qu'antérieuremenl; la JJOpula­
tion devrait y avoir part plus grande. 

Le manifeste désire enün que 1'9n s'abstienne de 
créer une Chambre- Haute qui pourrait oppo~er son 
veto aux décisions de la représentatioR populaire. 

De la frontière suisse, 2 août : 
Ainsi que les journaux de Paris l'annoncent, le 

député i\lan,jeras a soumis à la Chambre une inter­
pPllalion sur la pénurie de fat•ine et de pommes de 
terre ainsi que sur la mauvaise qualité dn pain . 

li se plaint entr'autres que le pain français contient 
souvent de la paille et est mou comme du caoutchouc. 

L'on manque partout de moyens de transport 
On a prêté 10.000 wag ons rien qu'à l'Italie. 
En dépit de toutes les réclamations pas un seul n'a 

été r envoyé. 
Entretemps, le peuple français continue à manger 

du mauvais pain, et les perspectives de la prochaine 
récolte sont loin d'ê tre brillantes ensuite de la lon­
gue périodi! de !éeheresse. 

COMMUNiQUÉS OFFICI :7.~LS 
, cc L'Echo de Sambre et ]if euse ''publie le conzm1miqui officiel allemand de midt.. 

et le dernier commzm;qué français, douze heures avant les autres journaux 

Communiqués des Pnissiint·es (ent1·ales 

Berlin, l'i a0ût. 

Théâtre de la guene ù l'Ouest. 

GI'oupe d'armées ùu K1·011p1·i11z H.upp1·echt 

Sur le front entre Mete1·en eL le Snd <le 
l'tlontdi<lier. racl1vitè a rep l'is le soil' et.s'est 
mai11tenue vive Loute la 1111iL. En Flan<lt·<:>, au 
Nol'd d'Albert et <les deLJx côtés de la Somme, 
des pou~sées eimemics ont été refoalées . 

Au Nord <le l\Jontùidier nous avons retiré, 
sans être gênés pa1· l'e11nemi, nos compa­
gnies qui se tronvaient sur la l'ive Ouest ùe 
! 'Ardre et du n 1isseau do Don, ùe1Tièt'e ce 
secte ut·. 

Au cou!'s <le petites entt·ep1·ises au Sud­
Ouest de ,\Jo.ntdidicr, nous avons fail des 
prisorrniers. 

Groupe d'armées <lu K1·onprinz impérial. 

Sur la \'eslc, l'adi\'ilé de feu a repris. 
Combats heureux <levant nos li_gnes au ~ud 
de Condé et à l'Ouest de Rci ms . 

Après avoil' refoulé <les poussées partielles 
ennemies, nos arrié1·0-gardcs ont, conformé­
ment aux ordres, évité de plus fortes attaques 
en sr. retirant sm· 1 a rive ~ orù de la Vesle. 

Groupes ll'armées GallwiLz 
et Archi<l uc Al b1·ech t. 

A l'Ouest de la l\1o8elle ainsi que dans les 
Vosges moyennes el supérieures, 11011s a\'ons 
rejeté des poussées ennemies . 

Dans le Sundgan nos propt·es entreprises 
nous ont \'alu des peisonnie1·s. 

Le Yice Feldwebel Tom a remporté sa 27m0 

victoire aérienne. 

Berlin, 4 août. - Officiel do ce midi. 

'fhéô.tre de la guerre à l'Ouest. 

Armées du feld-maréchal prince héritier Rupprecht 
de Bavière: 

La canoimaLle a augmenté <l'intensité la nuit; elle 
est devenue très Yiolentie}\ cerlains moments au Sud­
Ouest d'Ypres et ùes uitttû'i.és de la Somme. 

Des deux côlés d'Albert, sans y avoir été forcés 
par l'ennemi, nous avons retiré sur la rive orientale 
de !'Ancre ceux de nos postes qui se trouvaient à 
l'Oue~t de la r ivière. 

Nous avons fait des prisonniers au cours dQ fruc­
tueux combats livrés enlre avant-postes au Sud de la 
Luce et au Sud-Ouest de Montdidier. 

Armées du prince héritier allemand. 

Aucune opération. 
Nous sommes en contact aTec l'ennemi sur l'Aisne 

(Nord et Jl.:st de Soissons) et sur la Vesle. 
Le lieutenant Billik a remporté sa 28° victoire 

aérienne. 

Berlin, 3 août. -.,.. Officiel. 

Dans la zone barrée à l'Ouest de l'Anl:"leterre, nos 
sous-marins ont encore coulé 13.000 tonnes brut. 

Vienne, 3 août. - Officiel de ce midi : 
Sur le front de monlagne en Vénétie, les opéra­

tions restent plus actives. 
Sur le front au Sud-Ouest, dans la matiAée du 31 

juillet, un de nos meilleurs aviateurs de chasse - le 
premier-lieutenant Frank Linke Crawford - est 
tombé glorieusement au cours d'un combat aérien. 

En Albanie, nous avons encore gagné du terrain 
des deux côtés du cours supérieur du J)evoli. . 

• • 
ConstanLinople, ier août. - Officiel. 

Sur de nombrem: points du front en Palestine, 
duels d'artillerie très violents à certains moments. 

Dans Je secteur de la côte et à l'Ouest de la route 
de JérusJlem à Nablus, nous avons repoussé des 
'détachements dé reconnaissance ennemis. 

Dans la vallée occidentale du Jourdain, de violen­
tes fusillades entre avant-postes ont amené une 
canonnade de longne durée. 

Sur la rive orientale du Jourdain, les opérations 
ont été aussi plus actives que d'habitude. 

Une de nos escadrilles aérieones a efficacement 
bombardé le camp étal:>li par les rebelles à l'Ouest 
de ~laan . 

Sur le front oriental au Nord de la Perse, nos 
tr oupes ont purgé la r égion <.l'Urmia de bandes 
arméniennes-nestoriennes qui se tenaient en contact 
étroit avec les Anglais. 

Nos détach ements de couverture ont occupé la 
ville d'Urmia. 

Sur les autres fronts, la si tuation n'a pas changé. 

-•O•-
Berlin, 3 aoùl - Officieux. 

Depuis le 27 juillel, les Français font des efforls 
inouïs, mais rnius, pour avancer au mont des 
Sorcières. 

Le matin du 27, ayant, après une longue prépara­
tion par l'artillerie, profité du brouillard pour pro­
noncer une attaque imprévue, ils réussirent d"abord 
à faire reculer nos avaut-postes et à gagt1er quel­
ques centaines de mètres de terrain, mais dont bie n­
tôt une partie leur fat reprise par une contre-at­
taque. 

Les autres points où l'ennemi avait réussi à pren· 
dre pied furent pris sous un feu converg&nt d11s plus 
destructeur, et no~ troupes de la Basse-::iaxe les réoc­
pèrent sans essuyer la moindre perte. 

Sur l'un des points d'appui, notamment dans le 
bois des Bombes, neus avons compté 40 morts; en 
avant du· front d'une compagnie, le nombre s'en éle­
vait à plus de 100. 

Nos canons étaien.t si précis que les survivants ac­
couraient dans nos lignes les mains levées et com­
plètement démoralisés. 

Une seule de nos divisions a fait plus de 300 pri­
sonniers, dont des officiers français qui nous ont 
déclaré qu'ils avaient pour instructions de conserver 
à tout prix la ligne occupée le 27 près du mont des 
Sorcières et que, par suite, leurs perles furent parti­
culièrement lourdes. 

Le g-é11éral Gourarnl. r·umm:irnbnt de rorps 11';11·­

mée, avait envoyé encore dons la fouriwise 111 2ï0 

diTision, qui avail eu récrrnnwnt t:111t à souffrir de 
notre feu au mont Kemmel ..t qui 1'1'P.1nit pas encore 
entièrement remise de ses perte~ 

Ce ne fut qu'après un romhat Je C]U:Jtre jours, an 
cours duquel l'ennemi jeita constamment llti nou­
veau bataillons dans cet enfer. les eiwoyanl systé­
matiquement à la bourhPrie, que nous pùmcs le 
déloger 

Les Français avaient nne fois ile plus sacrifié des 
réserns précieuses sans obtenir le moindre résultat. 

Berlin, 3 août. - O!Jicieux : 
En développant les combats livrés hier par nos 

avant-postes en Champagne. nous avons avancé nos 
lignes sur un front de 5 kil omètres, mnlgTé une opi­
niâtre résistance. 

Les cent prisonniers, llont deux officiers, que nous 
avons foits à cetle occasion appartiennent à deux di­
visions françaises différentes. . . . 

Berlin. 3 août. - Offirieux : 
Notre mouvement de repli signalé ·hiH a c·omplè­

temerit surpris l'ennemi,qui l'a lai~sé s'effectuer sans 
l'entraver; il n'a osé nou, poursuivre CJ1I';11er la plus 
granrle prudence, en déployant des forces impo1-
ta11Les, qui ont subi des perles sensibles sc•us Je fou 
efficace de nos mitrailleuses et de nos canons de 
défense. . . . 

Berlin, 3 aoùt. - Officieux. 
Au cours dos grandes opérations qu'elles ont elfec ­

tuées pendant la dernière an11èe de guerre, les Puis­
sances Centrales se sont ernparées, Près de Tarno­
pol, lie Riira et d'Oesel, de plus de 600 canons, d'un 
millier de mitrailleuses, ll'u11 grand nomlire de mil­
liers de prisonniers et d'un matériel de guerre d'une 
raleur inapprécüible. · 

En llalie, dans l'espace d'à peine un mois, nous 
avons! outre 300,000 prisonniers et plus de 14,000 
kilome Lres carrés de terrain ronquis. pris au-delà de 
18,000 canons, 3,000 mitrailleuses, 400 lance-mines 
150,000 fusils, 1 million de g-re1•ades i1 main, plus 
d'un million et àemi d'obus, 52 millions de cartou­
ches, 150 avions el enfin tout Je matériel des deux 
armées italiennes bâtonné dans les positions ou en­
tassé dans les camps dPs étapes. 

Hien que le renoUTellement d'uue partie de ce ma­
tériel a coûté des milliards à l'Italie. 

Après notre marche en avant dans l'Est, en février 
1918, nous avons capturé 4,381 canons, 9,490 mitrail­
leuses, plus de 750,000 fusils, 2.867 ,000 ci bus, plus de 
102 mill1ons de cartouches, 210 locomotives, au delà 
de ! 6,000 wagons de chemins de fer, 63.000 autres 
véhicules de tous genre~, 1,2ïS automohiles, 1,705 
ca11ons de campagne et 152 aY1ons. 

Le butin tombé entre les maii>s tle 110~ 3rmées lors 
de nolre offenshe à l'Ouest en Hl18, n'a été guère 
moindre : outre 2,800 canous et plus de l ci,000 mi­
trailleuses, nous avons pris une telle quantité rie ma­
tériel de tout îenre qu'il n'a pu encore être é'l'alué 
jusqu'à présent. . ,. . 

Berlin, 3 août. - Officieux. 

J,e 1er août{ à 7 heures du soir, l'ambulanee Labry, 
située près ae Conflans, à l'écart de toutes ~utres 
inslallatio •~s militair11s et que les sigues distinr.tifs de 
la Croi~-Rouge faisaient . nettement reconnaîlre, a 
été bombardée par des aviateurs ennemis. 

Berlin, 3 août. - Officieux. 

L'éche~ de leur attaque aérienne du 10 juillet con­
tre CoblJnc.e ne leur ayant rien appris, nos ennemis 
en ont prononcé une nouvelle le 31 juillet contre 
Sarrebrli.ck, dans l'intention de semer la morl et la 
destruction dans cette v-ille paisihle e t d'y tuer des 
femmes et des enfants, comme le veut la h~ine qui 
anime leurs peuriles et que renforcent les excitations 
journalières de leur Presse. 

Un grand nombre d'escadrilles se dirigèrent vei;s 
la Saar, clans la direction de Sarrebrück. lis n'ontpas 
réussi à atteindre leur objectif. 

Le service de surveillance ayant signalé aussi'lôt 
leur arriYée, nos avions de défense s'éle.èrent pour 
les accueillirent à leur manière. 

MalgTé leur infériori té numérique, nos aviateurs 
n'hésitèrent pas à attaquer, et un combat aérien lies 
plus Tioleüt s'engagea, qui se corsa très vite, des 
escadrilles de secours s'étaat élevées de tous côtés, 
et se transforma bientôt en une balaitle aérienne 

. comme on n'en avait pas encore vue au-dessus du 
sol allemand. 

L'ennemi, surpris par notre audace, s'empressa 
de chercher le salut dans une fuite précipitée en se 
fian t à la vitesse de ses appareils, mais en vain. 

L'escadrille qui avait pris l'initiative de l'attaque 
fut détruite, nonobstant une défense opiniâtre. 

Les premiers avions abattus tomberent près de 
Saorgeminde, les autres près de Saaralben. 

Ayant perdu le tiers de ses effectifs, !'escadre 
anglais11 s'empressa de rebrousser chemin, poursui­
Ti~ par le feu de n!JS avions, en laissant sept appa­
reils entre nos marns. . . 

l erlin, 2 août. - Offi.ci1ux. 
Du 27 au 31 juillet, nos aviateurs de combat ont 

été très actifs. 
Malgré le mauvais temps, ils sont souvent intene­

nus dans 111 combat final et ont retenu l'ennemi qui 
tâtait nos lignes sur Je front compris entre lleims et 
Soissons. 

Le 28 juillet, ils ont combattu pendant 5 h. et avec 
des résu.t 1ts manifestes des colon11es en marche sur 
Fère-en-Tardenois. 

lis ont exécuté des reconnaissanees au loin comme 
dans les environs immédiats de nos lignes. 

Les ayiateurs de l'infanterie ont exécuté des vols 
au milieu de la tempête, sollvenl à de faibles· hau­
teu rs. 

Nos aviateurs de chasse ont fait échouer une nou­
velle tentative de l' ennemi qui, à l'aide d'escadrilles 
de bombardiers et d'avions de reconnaissance, cher­
chait à pénétrer tlans le terrain si tué à l'arrière de 
no tre front. 

Au cours de violents combats aériens, nos avia­
teurs ont fait subir des pertes extrêmement fortes à 
l'ennemi. 

Les escadrilles de bombardiers ont attaqué des 
inslal(ations de chemins de fer, des abris et des 
champs d'aviation, malgré le temps particulièrement 
mauvais et malgré qne violente contre-action de 
l'ennemi, ils ont lancé 81,803 kilos <le bombes. 

A Epernay, après la première explosion, un ~rand 
incendie s'est déclaré et a duré toute la nuit. 

Uu 21ii au 31 juillet, nous avons perdu 21 avions et 
4. ballo11s captifs . 

.Nos ennemis ont perdu 74 avions au cours de 
combats aériens. 

Cinq avions et deux ballons captifs sont tombés 
sous le feu de nos canons de défense. 

Ont pris part à ces succès, le lieutenant Lowen­
hardt, qui a rel(lporté ses 45• li6e, fi, 7• et 48• victoi­
res aérrnnnes; le lieutenant Boita, 11.ui a abattu son 

27° a\' ion, c l l'aviateur-tirailleur Yire·feldwebel 
Loltn1a 1111, C]Ui a remporté ses 12° et 13• victoires 
:1énennes. 

~> mmuniqués des Pmssances Alliées 
Paris, .J août (3 li.) 
Sur le fron! de Lalaille la silualion est sans 

changerne11 t. 
Pas d'evéneme11t ù signaler au cours <le la 

nuit. 

Pa1·is, 4 aoùt (H lt,) 
,\u com·s de la .toul'l1ée, nous avons atteint 

la \'c:-;!e en plusieurs points à l 'Est Je Fismes. 
tes anière gardes allemandes ont opposé 

une vive résistance notamment entre l\Iuizan 
et Ch:impign~-. 

Lrs èléments légers ont néanmoins réussi 
à prtnùre pied sur la rive Xord en divers 
endroits. 

Fismes est en noLre possession. 
An Nord-Ouest <le Reims, nous avons 

gagné <lu tet·1·ain jnsqu'au village <le la 
Neu,·illotte que les Allemands d'éfendent 
aYec énecgie. 

Sur la riYc gaui:hc de L \ we, entre Castel 
et l\lesnil-Saint-Geo1·ges, les Allema•nds ont 
été contraints <l'abandonner une pmtie de 
lcu1·s positions devenues intenables~ ra suite 
de 110Lre avance du ~3 jtùllet. 

Nolis :wons occupé Lev aches, p6nétré dans 
AI'g comt et porté nos lignes aux lisières 
Ourst <le Courtemanche. 

Nons avons fait <les prisonniers. . 
Paris , 3 aoCtt. - Olftciel de 3 h_ 
Au eours de la nuit1 nos t roupes ont poursuivi leur 

av~nre vers la Vesle. 
Sur notre gauche, elles bordent l'Aisne entre- Sois­

sons el Venizel. . . . 
Paris, 3 août. - Officiel de 11 h. 
An cours <le la journée, nos troupes, r efoulant les 

arrière-gardes eunemies, ont r.ontinué leur marelae 
victorieuse sur un front de 50 kilomètres environ en 
direction de la Vesle. 

Sur notre gauche, nos troupes bordent les- riYes 
Sud de l'Aisne et de la Yelse depuis Soissons jusqu'à 
Fismes, clont les Américains tiennent les lisières. 

A l'JM de Fismes, nos troupes ont atteint la ligne 
générale Nord de Courville-Branscourt-Courcelles­
Cbampigny. 

Les reconnaissances de notre cavalerie opèrent le 
long de la ,·oie ferrée de Soissons à Raims. 

Sur rertains points, notre progressions a dépassé 
depuis hier, dix kilomètres. 

Plus de cinquante Yillages ont été délivré dans 
cette seule journée. 

Londres, 3 août. - Offii.:iel. 
Nos patrouilles continuent à avancer dans le sec­

teur d' Al berl. 
·Nous avons occupé la plus grande partie du terrain 

que tenait l'•mnemi à l'Ou~st de !'Ancre. 
Au Sud-Est d'Hébuterne, nous avons nettement 

repoussè d'importants détachements de reconnais­
sance allemands. 

Rome, 3 août. - Officiel. 
Le~ opérations de l'ennemi ont été peu importan­

tes hier. 
Notre artillerie et celle de nos alliés ont dirigé un 

feu roulant efficace sur le terrain situé à l'•rrière 
des lignes ennemies établies sur 11 haut plateau 
d'Asiago. 

Nos patrouilles ont harcelé les Autrichiens sur tout 
le front. 

Los Oporations a l'Ouest 
Paris, 4 août. - Le correspondant de guerre dti 

cc Matin » au grand quartier général britannique 
mande en date du 1er août au matin : 

- Les détachements de reconnaissance restent 
très actifs sur tout le front britannique. 

Des troupes américaines sont aussi arrivées dans 
la zone de comaat anglaise. " 

Genève, 3 août. - Il résulte des informations de 
la Presse française que les bombes jetées la nuit 
dernière par des aviateurs allemands sur Le Havre 
et Rouen, ont occasionné d'importanls dé(iâts, sur­
tout dans les ports . 

Les avions ont été vainement poursuivis! 

Bâle, 3 août. - Des « Basler Nachrichten » : 
- Le nombre des divisions américaines opérant 

sur le véritable front de bataille est peu important. 
On dit de source autorisée que tout au plus 120,000 

à 150,000 Américams y ont été employés jusqu'à 
présent. 

Sur d'autres secteurs du front, notamment dans 
les \' osges, il n'y a que peu de divisions américaines 
en ligne. 

Il est vrai qu'un grand nombre d'Américains sont 
e1ercés e't employés dans les étapes et à l'arrière du 
front. 

Pour un soldat américain au front, il y en a neuf à 
l'arrière. 

Rouen, 2 août. - Pendant la nuit du 1er août, mae 
cscndrillc aérienne a survolé les Tilles de Rouen et 
du Havre. 

De la région du Havre, on signale un mort et 
quatre personnes lég~rement blessées. 

Dans la région de Rouen, il n'y a pas eu de vic­
tÎlnes. 

EN RUSSIE. 

Moscou, 4 août. - La Presse publie des informa­
tions sur les derniers moments du Tsar. li en résulte 
que Nicolas Il a fait preuve du plus 6'rand sang 
froid. 

Au moment d'être fusillé, il a écrit la note sui­
vante: 

- Epargnez ma femme èt mes malheureux e1> 
fants innocents. Puisiie mon sang présener la 
Russie de l'écroulement. 

Zurich, 3 août. - Du correspondant à Moscou de 
la < l'ieue Zuricher Zeitunli" » : 

- Les socialistes révolutionnaires de gauche, 
dont la révolte a été réprimée par le gouvernement 
maximaliste après l'assassinat du co:nte de 'Mirbach, 
ont tenté de commettre de nouveaux assassinats 
dans plusieur s casernes bolchevistes 

En guise de prot.estation contr11 l'exécution de 
de~x cents membre~ du parti sociflli~te révolution­
naire, de hauts fonclionna1res du parll ont quitté les 
bureaux du g·ouvernement. ]) 

Maùrid, 3 août. - Le journal a El Sol l> apprend 
de bonne source que le ministère des alfaires étran­
gères a sollicité l'intervention de toutes les puis· 
sanccs belli:,rérantes pour obtenir le transfert en 
Espaine de la veuve et lies fils du Tsar Nicolas. 



&&A ' •p;• p+K au F*'· 

Interviewé à ce sujet par le correspondant de 
l'Agence Havas, ~I. Dato n répondu qu'il était exact 
que le caliinet intervenait dans ce sens à l:.t demande 
du Roi. 

Zurich, 3 aoüt - La« Zuricher Post» écrit <1ue 
le gouverriement des Soviets a déclaré of!iciellement 
que l'état de gnerre P.xiste effectiven1ent entre la 
(;rande-Ilretai:·ne et la Hussie. 

Moscou, 3 aoùt. - Des pel'cruisitions domiciliaires 
ont eu lieu en vue de découvrir les \'Îvres cachés. 

L'« ls.,.estija » dit qu'il est faut que Mme Spirido­
nowa ait été passée par les armes. 

Zurich, 3 aoüt. - L:i. 1\ouvelle (;lorrespondance 
annonce qn'une formidable hataille se livre depuis 
trois jours rlans la région située au nord dTfa entre 
les troupes de la Garde Bouge et les 'l'chi·ques-Slo­
vaques. 

Aucune déâsion n'est intenenue jusqu'~ présent 

Stockholm, 3 août. - On mande de Pétrograd : 
- ill. Zienevief a découvert une nouvelle conjura-

tion. 
Contrairement aux soupçons, les conjurés ne sont 

ni des socialistes révolutionnaires ni l.es :i.narchistes 
mais bien des CadeLs qui font cause commune avec 
les Cent-Noirs. 

Un grand nombre de Cadets ont été arrêtés. • 

Belges victimes de raids des aviateurs alliés. 
1. BRUGES. - Bomhes jetées par des aviateurs 

anglais le 16 juillet 1918 : 
Blessés : Huys Charte~ 50 ans, 3 cousins à l'armée 

helge; - Ferdinande l:'ierre, St-Pieler~, 38 ans; -
Heghanck Charles, 44 ans, 2 fils à l'armée belge. 

2. BRUGES. - Bombes jetées par des aviateurs 
anglais le 1; juillet 1918 : 

a) Tués : De Coninck Germaine, St-Andries, 8 ans. 
3 oncles à l'armée belg·e; - id. 8imone, St-Andries, 
4 aus, id. 

b) .Blessés: De Coninck Walter:~ S-Andries. 6 ans, 
3 oncles à l'armée belge; - Nyuels Pierre, St-An­
dries, 73 ans; - Liermann Albert, St-Andries, 5 ans, 
san père et ses '2 oncles à l'armée belge; - Lier­
mann Paula, St-Andries, 7 ans, son père et ses 2 
on.cles à l'armée belge; - Liermann Yvonne, St-An­
dnes, 3 ans, son père et ses 2 oncles à l'armée belge; 
- ::luves Sidome St-Andries, 33 ans, son mari, un 
frè.-e et 1 beau-frère à l'armée belge; - Willems 
S12zanne. St-Andries, 1G ans. 

3. BRUGES. - .Bo111bes jetées par les aviateurs 
ang·lais le 2U juillet 1913. 

a) Tués: Van ~laele CamiJis, 45 ans; - Roose 
Charles, Saint-Andries, 79 ans; - De Klerk Henri, 
Saint-Andries, 51 ans. 

b) Blessées : Van l\Iaele .Marie, 13 ans; - \an 
Hullem Léonie, 61 ans; - lns!ei'ers Agnès, 22 ans; 
- Insleger .Béatrice, 31 ans. ' 

4. COURTRAI. - Bombes jetées pat· ies aviateurs 
alliés, le '2~juillet 1918. 

Tué : Dejael!'here Gustal'e, 45 ans, l fils à l'armée 
belge. 

Le raid d'aviateurs alliés qui a eu lieu la nuit du 
19 au 2.0 juillet, sur la ville de liai, a fait les . victi­
mes su1nntes : 

Desmet Gustave, né le 22 septembre '1891 ; -
Desmot Hélène, née le 23 janvier 1894; - Desaet 
P.1uline, née le 23 avril 1895; - Desmet Louis, né 
le 19 mars 1297; - Desmet !!:mile, ne le 25 avril 
HJO::I, habitant tous la rue de la Gare. 

DÉP ÈCHES DIVERSES 

Paris, 3 août. - M. Caillaux a déjà subi deux centi; 
jours de prison préve•tin et a éLé entendu cin· 
qua!1te-six fois. 

tendant à amoindrir leurs souffrances ne par­
vienclront-elles pas ù les sa1m>.r du pél'il? 

Quelles sont ces l'éfol'mes à accomplir pour 
maintenir l'autonomie des classes move1mcs 
cle l'industl'ie et du tt·arnil? · 

A mon avis, la .1wcmière est de bit>n 01·ga­
niset' le peti 1 Cl'érh t cl s'i 1 est déj 11 Ol'ganisé 
clc le corrigl~r des fautes que l'on lui implltc. 

11 faut savoir av:ml tout que les institutions 
de crédit pour les classes moyennes doi\'ent 
ê1re appropriée~ anx: besoins aux.rp1els elles 
doivent pou1·vo11', ~a1· s1 toutes ces classes 
ont bespin tle crédit, ces besoins ne sont pas 
les mêmes, ainsi, les petits détaillants em­
prnntrnt pour faire face aux dépenses cle 
prerniet· étaulissemenl, demandent des avan­
ces pour leur loyer, pour la patente, po1ir le 
rachat d'une firrne, pour la reprise des mar­
chandises, pour étendre leurs affaires et aussi 
pour augmenter le_ur fonds cle roulement, ce 
qui peut même aniYer parce que leurs cl!~nts 
ne les pnicnt pas, l' artisw1 lui a besoin 
d'emprunter pour transformer son. outillage, 
l'employé <le cornmei·ce peut avo11· un cau-
1ionnemeut à verser préalablement à l'entrée 
en fonctions, il peut être amené à devait· fairn 
des avances pour frais de voyage. 

Et tous les membres <les classes moyennes 
ne sont-ils pas sujets à des évéfüm1ents acci­
dentels (maladie, etc.) et alors? 

Toutes ces classes, clone, ont besoin de 
crédit. 

Croyez-vous qu'elles l'obtiendraient dans 
les banques ordinaires? 
. Ces gens sont plus ou moins dépourvus de 
garanties maté1·iefles et ne peuv~nt présenter 
pour ainsi dire que des garanties morales et, 
de plus, par sui te de leur manque clc con­
naissances en matière éc•JUomique et finan­
cière, elles ne tiennent qu'une comptabilité 
défectueuse. 

Non n'est-ce pas ! elles ne l'obtiendraient 
pas. 

C'est pourquoi se sont .fondées certaines 
institutions de petit crédit qui ont cherché 2. 
venir en aide aux classes susvisées. · 

Quelles sont-elles et ont-elles réussi, nous 
le dirons dans un prochain numéro. 

PumnE DE HAM. 

- O:OD-

1_ a g1•èwe deii Ju~es, 
Les conseillers ne sont pas les payeurs : 

une des conséquences les plus immédiates de 
l'incrnyable attitude adoptée par nos intran­
sigeants magistrats a été d'entraîner dans le 
conflit toute une catégorie d'innocents. 

Nous voulons p4der de tous ceux qui gra­
vitent autour <le l'appareil judiciai1·e, qui en 
dépendent et qui en vivent : 111s avoués et les 
avocats, les stagiaires, les greffiers et com­
mis, les huissiers et leurs clercs, etc. 

Par la gt·ève intempestive de Messieurs les 
juges, toute cette pléiade de gens se voit at­
teinte dans ses ressources et daris son gagne­
pain et.par ces temps de disette et de misère, 
la chose est loin d'être drôle. 

Le dossier comprend 4,000 pièces, tandis que 
celui de Bolo Pacha n'en <:Qntenait que 3,500. 

Paris, 3 août. - Du« Journal,, : 
- Les bouchers parisiens ont décidé de fermer 

leurs magasins trois i,ours par semaine jusqu'en au­
tQmne. 

Certes, la posi tion d'un avocat-chômeur 
n'est pas compat'able 2. celle d'un artisan sans 
t1 avail, d'autant plus qu'il a de lourdes charges 
et que, clans la vie, tout e11t relatif; mais an 

• surplus, n'avoir plus de procès ~ plaider, 
plus cle débiteurs à poursuivre et par suite 
plus d'honoraires à toucher, cela doit ètre 
fort pénible pour beaucoup de nos jeune~ et 
fringants 11 r,hers Maîtres 11. , Ils protesteront de uouveau auprès de la muniei­

palilé contre le manque de viande. • 

Paris1 3 août. - A. l'exemple ùe Saint-Etienne la 
la mumcipalita de Lyon a l'intention d'établil' des 
cartes de tabac. 

Londres, 3 août. - A la Chambri des Communes, 
au cours de la discussion de la question irlandaise! 
~· JJ1ll9n, elle~ des nat!onalistes, a constaté qu'i 
n ex1sta1t pas l Oillbre dune preme d'une conjura­
tion allemancle. 

Paris, 3 !lOù~. - Le capitafoe Gordon Bell, sports­
man anll'lais bien connu, qm avait fait la campagne 
des Balkans, a fait une chute mortelle en avion. 

Londl'es, 4 août. - Le directeur général des pos­
tes a~nonce que des tslégrammes privés pour la 
Russie ne seront désormais plus expédiés. 

Les correspondants de journaux an11lais à Stock­
h.olm pré.tendent que cette iuterl'llptwn du service 
tslégraph1que est du.e aux me~ures prises par le gou­
vernement des Soviets, qui l'eut ainsi empêcher les 
rapports entre les sociali:ttes révolutionnaires et les 
puissances de l'Ouest. 

Amsterdaœ., 3 août. - Les journaux annoncent · 
que des vaches laitières et des génisses seront de 
nouveau exportées à bref délai dos Pays-Bas en 
Allema11ne. 

Londres, 4. août. - Du • Daily Mail • : 
L'lrlanda.is Downing, qui aurait été ·débarqué en 

Irlande par un sous-mariL& alle111and, a été condamné 
à mort par le Conseil de guerre. 

Toutefois, sa peine a été commuée en trnaux 
farcés à perpétuité. 

Athènss, 3 aoùt. - Le ministre de la marine a 
·proposé d'appliquer une amende de 10 millions de 
francs à l'armateur Abaticulos, qui s'est dessaisi de 
2 steame.rs ~~profit d'un élranger, contrairement à 
la lot qm detend le changement de pavillon sur les 
na vires de la flotte marchande. 

Deux a•tres armateurs ont été condamnés à des 
amendes de 2 millions et de 3 millions de francs. 

Beri;:ie, 3 aoùt. - Une formidable explosion s'est 
protlmte dans le port japonais de Simonosak1. 

Un train chargé de poudre a sauté· l'explosion a 
tué un grand nombre d'ouviers. ' 
u~ t:ain ~xpress, qui passait au même instant, a 

déraille ; sou:ante voyageurs ont péri. 

Paris, 3 août. - Du• Petit Parisien» : 
- La Commission nommée par la Chambre a 

adopté le projet de loi du gollTernement relatif à la 
répression des fautes graves commises par des offi­
ciers supérieurs devant l'ennemi . 

La Commissi1m a seulement modifié la compoiition 
du eenseil de guerre compétent. 
. Elle propose qu'il soit présidé par le premier pré­

sident de la Cour de.cassationl assisté de 2 mombres 
de la Cour de cassat1011 et de oeux généraux de àivi­
sion ayant servi devant l'ennemi. 

Petites Chroniques 
J ... o Crédit dans la 

petite Bou1·~eoi1iie 
li n'y a pas de classes moyennes ou s'il v 

en a encore actuellement il n'y en :wra bien: 
tôL plns! d'nn cûté, le capital· et cle l'autre, 
ceux qut n'en n'ont pas, quels qu'ils soient, 
telle est la solution méluctable vers laquelle 
s'C1.chemine fatalement, i nésistiblement la 
Société et telle est la théorie du célèbre éco­
nomiste allemand : Karl Marx:. 

:\'ous ne pensons pas de mème, il est cer­
tain que la classe ~es petits commerçants, 
des petits industriels, des petits al'Lisans, fait 
entend1·e un ensemble ùe doléances toujo11rs 
plus norn1neuses et plu:s amères. 

Le développement clc la fabrique tend de 
pllls en plus à la suppression du mctier et 
du travail à clomicile, le bazar tend à se 
substituer au petit négoce. ' 

Mais tous nos efforts en matière de réforme 

' 

C'est l'époque des vacances,me clirez-votis. 
Oui, mais aller en vacances les poches et 

la bou1·se dégarnies et le cerveau plein de 
sombres pensées ne doit pas être réjouissant, 
et je gage que plus d'un sacrifierait ses jou.1·s 
de repos et de liesse pour endosser sa robe et 
et se camper la toque sur l'oreille s'il "oyait 
sè rouvrir, même en plein mois de juillet, 
les bonnes audiences jndiciail•es d'antan. 

En attendant, ce sont les tribunaux alle~ 
man<ls qui fonctionnent pour la répression 
<les crimes et de11 delits. 

L'on ne peut pas s'empêcher de s'en félici­
ter plutôt que de s'en plaindre et ceux qui 
s'en formaliseront n·auront qu'à jeter la 
pierre à ceux qui auront :linsi placé clame 
Thémis sons une é~ide autre que la leur. 

Ar1•êté 
· fi.xant l~ p1·ix maximum de la kaïnit~ 

J'ordonne ce qui suit pour la Wallonie : 
Conformément à l'article 7 cle l'arrêté du 

27 mars 1916, concernant le commerce <les 
engrais chimiques, à partir du 3 juin 1918, 
le prix. de la kaïnite, base 12,4 °/o de potasse 
pure, est fixé, pour la ve11te dans le ter1·itoire 
du Gouvernement général, à H.15 fr. les 
100 kg en vrac, franco sur wa:on ou sut' 
bateau à Antwe1·pen. 

Namur, le 24 juillet 1918. 
Der Verwaltungschef für Wallonien. 

HANIEt. 
-«Ot-

AVIS 
co11cer11a11t la liq1tidation 

d'entreprises française,s. 
Avec l'approbation de Son Excellence M. 

le Gouverneur général en Belzique et confor­
mément aux arrêtés des 29 août 1916 et 
15 avril 1917, concernant la liquidation d'en­
treprises ennemies (Bulletin officiel des Lois 
et Arrêtés pour le territoire belge occupé, 
n•s 2i>3 du 10 septembre HHû et 330 du rn 
avril 1917), j'ai orclonîté la liquidation de la 
société française Soc. an. du Gaz de Namur, 
à Namur. 

M. Heineken, Rittmeister, à Brussel, a été 
nommé liquidateur. 

Pour <le plus amples renseignements, s'a­
dresser au liquidateul'. 

Brussel, le 25juillet19l8. 
Dei· Chef 

cler Abteilung für Handel und Gewerbe 
bei dem Generalgouverneur in Bel~ien , , 

Freiherr von WELSER. 

Chronique Caroloré~ienne 

Le Conseil communal de Charleroi, dans 
sa dernière séance, a décidé de percel'oir, à 
partir du 17 octob1·e prochain, un droit spé­
cial sm les locaux oü sont organisés des 
f~tes et divertissements publics. 

Le droit est dü par fa personne qui assi$te 
aux <lits divertissements. · 

Le règlement restera soumis à l'examen 
des intéressés j usqu'au jeudi 8 août prochain, 
à l 'Hôtel de Ville, bureau N° 5. 

Chrnnique Locale .et Prorinciale 
----·-------:.-----

A,j11. 
Conf'ormP-ment à l'arrêtérlu 8 juin 1918 de M. le 

Gomerneur-Gént>ral et de ravis du JO juin 1918 ùe 
M. le Chef de la section du commerce et de l'indus­
trie, j'arrPte que la remise tles cuivres, etc., soit faite 
comme suit: 

SAJ N'l'-SER V Al S 
Le 20 aoùt 19 IX : Chaussée de Waterloo (partie 

droite, à e-auche à partir no 119). rues des Domini­
caines, Louis Hicg11et, ruelle du Viaduc, rue Salzin­
nes-les-aloulins (partie droite n° 14 au 66) Bosman-
Martiu. ' 

Le 21 août 1918: rues d ·· 3 Piliers, ~I. i\Ialevez 
Dupont, Beau-Vallon, de la Cheminée, des Champs' 
chemin de Brigniot. ' 

Le 22 août 1918 : rues de[;embloux, de !'Hôtel de 
Ville, des Ecoles. ruelle du 1'1foli, rues A. Ortmans 
J. Bours, de ierlai:omine. ' 

Le 23 a9ût 1918 : rues de Perwez, de l'Escaille 
Nouvea~-Mo.11de, place ChapPlle, rues ~lontagne St~ 
~lare, d·Hastedon, <les Prés, de Belle-Vue. 

Le 24 aoûL 191i: rues St-Donat, de la ChaRelle 
Loui~e, Uuz~t, des Cas~rnes, de~ Canières, d Asty~ 
Moulins (Usrnes Srand.1ea11 el Tillet), du Réservoir 
ruelle Nanljn, rue de l'industrie. ' 

Dépôt de Jivr:i.i~n : St-Servais, Fabrique des Pro­
duits Emaillés, rue de l'lnd1strie, de 9 à 4 h. 

Namur, le 15 août Hl18. 
Kaiserliche Kommandantur Namur 

LA.EGELER, ' 
'Major. 

-«O>>­
Jleu1•re, 

La ration de 90 gr. sera distribuée, ce mardi, chez 
tous les marchands affiliés de Namur, Jambes et St­
Servais. 

Prix de la ration : Beurre contrôlé : 0.86 
» crème : O. 77 
" salé: 0.73 

Un carnet de ménag·e et la carte de beurre sont 
obligatoires. 

Les niod.ifications aux cartes de beurre ne se font 
plus que le mercredi de 9 a 1 h. et de 3 à 6 b., et le 
vendredi de 9 à 1 h. 

Peur le Comité : 
Le Président, l. DA VE. 

-«O•-
Ecole Primaire Supêrieure. - 3, nie Basse-

11f arcelle, 13, Namiir . 
L'exposition restera ouverte jusqu'au di­

manche 11 aoùt : en semaine cle H h. à 1 h.; 
le dimanche cle 11 h. à l h. et de 3 à 5 h 

-«0>-

LE "SELECT,, 
La îOfue dQnt jomt le ~ Select .,. nous fait un 

devoir de censacrer quelques lignes au nouvel et 
charmant établissement de la rue de Fer. 

Les heureux propriétaires de cette jolie bonbon­
nière ont réussi à créer che:rnous un geure nouveau: 
le Bodega mondain, ~'alliaut au Tea-Hoom moderne 
sans toutefois tomber dans l'exagération, c'est-à-dire 
en respectant les bonnes traditions caractérisées ici 
par la tenue irréprochable de l'établissemsnt. 

De la gaieté, oui, mais en évitant soig·neusement la 
rnlgarité. 

Lu partie artistique, du rest~, est ncellemment 
tenue pu des artistes de talent qui se font applaudir 
tous les jouri;. Avec cela, des vins ûns et authenti­
ques, de la pâtisserie, des &'laces et des consomma­
tions de premier ciloix, à des prix très abordables. 

Bref, tout ce qu'il faut pour passer a1rréablement 
qaelques heures de bonne récréation, ce qui n'est 
pas à dédaigne1· en ce moment et nous manqaait 
quelque peu. 

Nous conseillons aux Namurois et aux Namuroises, 
amateurs 11.e bonne musique et de bon café, les five 
o'clock téa de famille donnés l'après-midi au Select, 
ainsi crue son apéritif-concert du dimanche midi; cela 
vous cbane-e les idées et vous donne un peu d'entrain 
pour le reste de la journ(le. 

En somme, innnation heureuse dont il faut félici­
ter les promoteurs et qui Yieutfort à. propos combler 
une lacune, ~n apportant à. polre bonno Yille de 
Namur un regain de cette~ humeur dont ses ha­
bitants sont si fiers el si j'1H><.1!1 à juste titre. 

Souhaitons donc bonne ébahc1 et longue Yie au 
Select! 

lnnt-larae Wallonne. - 1erc11 ll'Eicnrs111s 
EXCURSIONS IOMINICALES 

Sal&Qll d'ét6 1918. Mela d'août 

Dimanche 1.J août 1918 
A la demande 'éné1•ale reprise àe : réu­

nion à 9,45 h , place d'Armcs (kiosque). 
Départ al). baLeau de l0,15 h., au port du 

Bon Dieu, jusqu'~ Maizeret (prix du cou­
! on : 0,60 centimes). 
· lli11.ér:üre : Maizeret, Samson (déjeuner), 

Goyet, Château de Faulx, Bois cle Sorinnes, 
Fonds cle Vaux, Sorinne-Cou1·rière (retour au 
train de 8,.t2 h. Courrière, arrivée à Namur 
i:i. 9,30 h). (Prix du coupon <le Courrièrt­
Namur: 1,!.)0 l\lk ou 1 fr. 90.) 

Trajet : 17 km. environ. 
-q&»-

Théâta•e de N nmm• 
Dimanche 25 août 1918, à 4 h., Grande Matinée de 

Gal!). donnée au profit de l'Œuvre : « La Crèche Eli­
sabeth », avec le gracieux concours de r.{11• Guil­
laume, cantatrice; I\l. J. Leroy, baryton d'opéra-co· 
mique; M. G. Denis, violoncelliste, f•r prix avec 
grande distinction du Conservatoire royal de Bru­
xefüis; l\I. Grésini, diseur-auteur primé del' Académie 
des Sciences. 

Création à Namur de: La Louve, tragédie en 5 ac­
tes en vers juxtaposés libres de E. Grésini et H. 
Thonus. 

Après le 2• et 3• acte : Brillant i~termede musical. 
Orehestre complet sous la direchon de M. A. W1l­

lame, professeur. 
Prix des places : 1 ros loges, baignoires, stalles, 

balcons; 5 fr.; - Parquets et deuxièmes loges de 
face, 4 Ir.; - Deuxièmes loges de côté, 3 fr .; - Par­
terre et troisièmes loges, 2 J'r.; - Amphithéâtre, 
i fr.; - Paradis, fr. 0,50. 

On peut retenir les places d'avance. chez l\I. J. 
Casimir, contrôleur en chef, rue Emile Cavelier, 
11 et 13, et cbez les auteurs, 

THÉATRES. SPECTÂCLES 
·· o ET CONCERTS o · 

NAMUR-PALACE, Place de la Station. 
Matinée à 4 h. - o- Soirée à 7 h. 

· Projiramme du 2 au 8 août 
Au cinéma : ' Le l\Iiracle », gTand dt·ame du 

woyen-àire en 4 parties; - i'tl:irié, comédie en 2 part.; 
- Carrières de Pierres Calcaires, documentaire; -
La Foudre, drame en 2 parties. 

Au music-hall : « Les Dor1ac >. trav:i.il SUI' échelle 
perpendiculafre; - « L'Evadé Perpétuel » dans ses 
él'asions sensationnelles (1000 frants de prime à qui 
l'en eD1.pêchera). 

*JARDIN D'ÉTÉ * 
lfôtel de llollande == 

PLAC! Di LA GARE, ·3-4 - - - - NAMU.rl 

T•us les jours, de 3 à B h&uresi, 
CONCERT SYMPHONIQUE 

Te us les sameùis et tlim:inrhes, tle 12 à ! b. 1,1!, 

APÉRITIF- CONCERT -Déiustation de THÉ, GA.FÉ, CHOCOLAT, 
LI.MONA.DES eL GATEAUX. 6561 

Concert-- ROYAL MUSIG-HA.LL, -- Cinéma. 
(F. CounToY), Place ùe la Gare, 21 

Programme du 2 au 8 août 
Au cinéma : q_Rose du Désert•, 11"rand dr:i.ru en 

4 :parties, joué par Asta 1\ïelsen; - J)ivers films co­
miques et documentaires des plus intéressants. 

Al! music~hall : « .Brassini 1i ténor; - « Zigomar », 
comique grime. 

SELECT 
,. 

1~:1'-HOOM 
SC>, :ru.e •e :F"e:r, ~a.:1::aa:u.:r 

PATIS~ERIES FIN!i':S - GLACES - VINS FINS 

Ouvl'tt à 7Jartfr de lO_h. 1our l' Apéritif 
'f•uLes les après-midi, à partir de 3 heures, 

THÉ DES FAMILLES 
avec Auditions Musieales 

'r11us les seirs, au premier, à partir de 7 heures, 

THÉ MONDAIN 
Attractions - Danses 

l ,e samedi les attractiens passent en matinée 
ORCHESTRE D'ÉLITE 

Consemmations de toufpremitr cheix. Prix modérés 
Etablissement unùj1ie à Namur ifii4 31 

F>e1;i 1'ea C::<>:n.•u.11;a, 1;:1.o:n.s 

Sous cette rubrique nous répontlrens - dans la 
~esure du possible - aux 11uestions que l'on vou.dra 
bien nous poser. 

Ce sera, si l'on Hut, la o: Boîte aux lettres » I.e 
l'Echt li.ont tt11.s ues amis p1mrrent user et met.e 
a•uset'. 

AllOICES 
" ........ _ ... .., . ..,.. ___ ....... ...,,., - .............. ···- .... -

L•s •RELLY, danseurs mendains 
actuellement au SELECT de Namur, donnent leçoBs 
de danses modernes, de 3 à 11 heures. 907! 

--~ÛÏNSÏE.uii"7i;;.cl;T~· ~h~~'b;;; ';eublée~. 
9ffr. avec cond. et prix par mois, A. F. bureau du 
Journal. 6793 2 

i&IH 

ti=iillé-Pour èïiaüs§ûrë8 
noire et jaune, encaustique pour meubles et parquets. 
Qualité sans concurrence. Usine et bureau : 
92, rue François Bossaerts, 92, Bruxelles 

.~gent général pour la proyince de Namur : 
AIU~U~ A VICENN6, à Temploux. i767 i 

Voulez-vous des LIQUEURS 
ùe ·toute premièl'e qualité, à des prix défiant 
tonte concurrence, adressei-vous 31, rue 
Marie-Henriette, 31, NAMUR 

.Bal & C• Oude Kl:i.re 32 50 
Hasselt Fove!, incomparable 27 50 
Hasselt favori Fove!, extra 25 00 
H:i.sselt Fove! ordinaire, bon 23 50 
Genièvre Fove!, bon goût 19 OO 

Cognac, Rhum, iitter, Vieux Systéme, etc. 681& 5 

MEUBLES 
Grand ckoi:i: chambres à. i:oucher, salles l- mang-eI", 

fumoirs, salons, bureaux, lits anglais, 2ii modèles de 
ch:i.ises pour salle à manger et 1:uisine. - Pri:x ann­
tageux. 87S5 6 
J. LINHET-SEIGNEUR, rue de l'Ange, 1e 

NAMUR 

Maison DUPUtS. JOIREî' 
4~, Rue Lucien Namèche, Namur. 

CONSTRUCTIONS, FERRONNERIE, 
5069 13 PO~LERI E, SOUDURE AUTOGENE 

CAFE 

GHCIO 
SUIS ACHETEUR 

petite tit rie. quantité 

fflaïson Ho11anaa1se 

MIEL 

HJBICOTS 
THE 30, r11e St-Nicolas VINS 

et de taus produiis alimentaires 5837 
..,~-r.~·-----------~-

ATELl&:IU~ li, F'ONDEl'tlES 

SEVR! N & t.' ISEOT, à Auvelais 
PIECES 111 RICHANGE pour traci111rs, lece­

mo•il.e~. moulins, b:i.tteus11s, écrémtuses, p1111pes;. 
lllacll·nes cit moteurs de tous e:snres. Hlo 

~-....,.a·--··--~ ..... - ·---
Répa.rat:i.o:n.s ct.e :Ua:re1'1'ea 

en tous genres qu'elle que soit la cassure 
- - - Placement de Similis • • -

TRA V AIL RAPIDE ET SOIGNÉ - PRII MODÉRBs 
La maison possédant un spéci:i.liste sur place.! 

tlafie toute concurrence. · iii-
rue de Gravière, 5-7, )t{amur 

FERNAND ANTOINE - VIGNERON 
C@iff 1ur-Ptstich1m· 

TABA'1S-lillAllEB - PAllFllMERIE 

FERS A CHEVAL 
FERS M~TAUX TUYAUX 

Vve Eucher-Gérard tl Fils 
~8, °"'n~ StalllJ!tn1'!fcoR~•, 98, IW .~Hl.~B 

493S .... ·.=. :··~ ~~.~,..,,~~, .... --:.·~- ,~ .... ..,, ... .,.. ...... . "".,,..., ... , .. -.: ...... ·.zo"" ·-~-

Da.ru~-Pédicure 5531 

lf'He Emile üw1-veiler 

HOSPICES CIVILS DE NAJ\IUR 
Vente publiqlie de terres 

sur Hanret, Bolinne et Hemptinne 

Le lundi 26 août 1918, à 9 heures, au café 
Arthur Lambert, à Leuze, la Commission 
administrative des Hospices civils de Namur 
procédera, par le ministère de M• Artoisenet, 
notaire à Leuze, à la vente en une seule 
séance des immeubles ci-après : 

SOUS HANI\ll:T 
1. Terre (( Hahinière '" ! 11. 32 a . 68 c., 

occupée par l\I. Carette. - En masse ou en 
2 lots. 

2. Pré " Bacquelaine », 1 h. 3'1 a. 13 c., 
occupé par Bli\I. Garette. 

SOUS · BOL1NNES 
3. Terre (( Au sentier d'Hamct '" 3 h. 15 a. 

37 c., occupée par l\'IM. Carême et Coune. 
4. Terre, même lieu, 1 h. 45 a. 61'i c., ac­

cu pée par MM. Godefroid et cqnsorts. 
t;. Terre " au dessus des Courottes "· 64 a. 

3 c, occupée par M. Jules Legrain . 
6. Terre même lieu, 26 a. 59 c., occupée 

par M. Tréfois. 
7. Terre " Courottes '" 73 a . 18 c., occupée 

par M. Evrard et Mm• "Veuve Somme'fille. 
8. Terre " 5 journaux aux 4 bonniers '" 

1 h. 19 a. ~3 c., occupée par Mme veuve Som­
meville et Evrard. 

D. Terre rc Au-dessus cle l'OL11"" 63 a. :~2 c. 
occupée p<i.r M. Berio. 

10. Tenc « Grand Braux 11 58 a. 22 c., oc­
cupée par 1\1. Ena1·<l. 

11. Terre li Chemin du Sinquet> 36 a. î9 c. 
occupée par 1\1. Denis. 

SOUS HEMPTINNE 
12. Terre 11 Les 14 bonniers 11 3 h. 78 a. 

' 26 c., occupée par .\'lM. Moreau, Ebroin et 
consorts. 

.. 

Ces terres sont libre&, cle bail au 15 sep­
tembre 1919. 

Conditions et renseignements au Secréta­
riat <les Hospices, rue Emile Cuvelier 62 
ou en l'étude de :vJ.attre Artoisenet. ' ' 

Pom la Commission : G822 4 
Le Secrétaire, Le Président, 
C. FIRRARD. A. DELONNOY. 
··----~-- ---· --~-·------

Etude de Me Jll:ANMART, notaire, à Namur 

Erpe:n..-c 
Vendredi 23 ao11t ~918, à 2 h., à Erpent, 

au café te;:u par M. Pierre Cassart, 1\16 Jean­
mart _venù.ra :. une maison avec jardin et 
fourml, sise a E1·pent, route de Namur à 
Arlon, ensemble de 8 a. 50 c., joignant la 
route M11e Oger, Joseph l\Iortüi.ux et Mme Eloy. 

Occupée jusqu'au 1er mars 1919. 6813 
~eu.x 

Mercredi 4 septembre 1918. à 2 heures 
au café Didi à Saint-Denis, Me Jeanmart 
vimdra: 

1. Commune de Meux, une maison nec 
jardin, sise lieu dit Bultia, pour 8 a 63, joi­
gnant Joseph ~asson, J. B. Herickx, Joseph 
Lambert, Bastien et le chemin. Un jardin 
même lieu dit pour 6 ares 10 cent.; 2. Com­
n_iune _de Saint-Denis, une parcelle de terre, 
heu dtt Long bonnier pour 33 ares 80. Occu­
pée par M. Deleuze jusqu'au lD septembre 
1919. 6814 - · ...... -...-.-.:oo;uo-

Etude de M• HAMOIR, notaire à Namur. 

SART-BERNARD et NANINNE 
Vendredi 16 août, à 2 h., au café Ferrard, 

gare de Sart~Bernard, le propriétaire fera 
vendre pubhquement les immeubles sui­
vants : 

Sart-Berna1·d : 1. Une belle propriété 
(habitation et dépendances) avec 26 hect. 
53 a. de terre et 10 hect. i>O a. de bois, l'en­
semble, traversé par un chemin situé en 
lieu dit 11 Taille Harscamp 11 , en' masse ou 
par lots. 

2 . Une terre, « au chemin <l'Arche 1> clc 
1~ h., divisée en 4 lots : a) 2 h. 80 a. 36 c., 
dune largeur de 95 m. 10 cm., au chemin; 
b) 3 h. o a. 31 c., la1·geur 110 m.,au chemin; 
c) 2 h_. 84 a. 86 c., largeur 107 m. 40 cm., au 
chemm; d) 3 h. 29 a. 17 c., formant le res­
tant, l"ngeant le sentier du Pré d' Anet. Ces 
lots pounont être réunis. 

3. Un pré, à <. Bougnon », de o9 ares. 
Na!1.ir111es : 4·. Un pré, dit " Collard du 

quartier 11, de 1 hect. 61 a. oO c. - 5. Un 
terrain, au 11 Pré Courty n, de 2 hectare& 
38 ares 65 cent. 

Jouissance prochaine. 
Renseignements en l'étude. 6820 

de1Deppe-sur-Sa1Dbre 
l\farùi 20 aout 1918, à 2 h. au Cercle 

Catholique, à Jemeppe, M. Charle~ Gossiaux 
fera vendre publiquement, en une seule 
séance : 

1. Une belle Jll'opriété comprenant maison 
~e commerce. ou cle rentier, dépendances, 
Jardm et tel'l'arn de 41 ~· 2ù c., joignant la 
rue du Grand Bo1,, Begum, Godefroid, Mé­
dot et cle Beaufforl. 
. . 2. Une terre. c à la Sarte ~, de 90 a. 75 c., 
Joignant un che1.uin, Scohier de Beauffort 
Dufayet, Butaricle et Vye Ma~sart occupé~ 
par M. Deprez. - Renseignements 'en l'étude 
du notaire Hamoir. 6821 

Etude de lVI• LOGÉ, notaire à Namur 
rue Pepin, 18. ' 

La Pla11te-Na1nu1• 
Mardi 20 août 1918, à 2 h., en l 'étu<le de 

Me Logé, notaire à Namur, rue Pepin 18 
vente publique belle propriété à La Pl~nte: 
44 ~1:es, chaussée de Din~nt, joignant les 
héritiers Dassy, M. le baron Fallon et le ha­
lage, et comportant : 

a) 3 maisons, chaussée de Dinant, terrain. 
m.araîcher de 40 ares et serre de 300 m2. 
Libre le lD février 1919, excepté la maison 
occupée par Mme Deman-Mathot. 

b) 3 maisons ouvrières au chemin de ha­
lage, libres de bail u11 mois après la ven te . 

En masse ou par lots. 
Grandes facilités de paiement. 6822 

.Jamlte8 
Mardi 20 août 1918, à 2 h. 30, en l'étude 

de M• Logé'. M. Jeuniaux-Lamury vendra, en 
une seule _seance, u~e vaste propriété, 1 hect. 
41 a . (maison, jarclm maraîcher, terre, bois 
et emplacements) 200 m. faça'1e rue· des 
Verreries, à Jambes, joignant MM. de Tho­
maz de Bossière, Capelle et le chemin de 
Géronsart. Grandes facilités de paiement. 

6823 
La Plaute-Namur 

Jeudi 22 août 1918, à~~ h. 30, en -l'étude 
de Me Logé, vente en une seule séance : 
deux belles villas, à la Plante, chaussée de 
Dinailt, 46-48, - villas u Nel » et a Elisa­
beth 1> - vue magnifique sur la Meuse. 

.Jouissance immédiate de la villa 11 Elisa-. 
beth ». Grandes facilités de paiement. 5824 
~ ........... .._ ..... ____ __ 
Etude de M• BRUYR, notaire, à Gembloux 

Mercredi 14 août 1918, à 2 h., en l'étude 
à Gembloux, location publique de 3 hect.· 
25 a. de terres et prairies à Meux, lieu dit 
Bawtia, pour 9 ans à partir de 1918. 6818 

,....._._.,....,_ -
Etude cle Me CLOSE, notaire, à Gedinne 

Le jeudi 22 août 1918, à 10 h. du matin1 

chez M. Joseph Poncelet, à Biesme, requête 
de_s enfants Demblon de Wellin, vente pu­
bhqne de 20 parcelles de terre et pré. 6819 

.r.A'•"il . 0 . .1; .Jl'i~ Hl'. ~-~-WWWWQIJ'~-----

Etude du notaire GÉRARD, Gembloux 
Le jeudi 22 aoüt, à 2 h., au café Didi (près 

de la gare cle Saint-Denis), vente publique 
d'une belle propriété à Spy, rue Haute, con­
venant pour cul1ivateur ou industriel, com­
prenant. grands bàtimeuts _ayant servi à usage 
mclustr1el, cm:ps de logis, vastes geniers, 
granges, écurres, grades et belles cave~ 
sèches, jardin bien arbor6 et emmuraillé. 

6816 
~ vendr.e 

·J. Belle propriéte sise 2. Grand-Leez, com­
prenant : a) Bmllle maison de cultivateur 
avec dépendances, ja1·din et prairi& de 30 a, 
environ; b) 2 h. de terrain, partie en culture 
et en prairie, et partie en exploitation de 
sable et briqQes. - En masse ou en lots . 

2. Propri1'té con Yen a nt pour culti Yateur ou 
commerce de gros, cl' un ensemble ùe 38 ares 
près de la gare de Mazy. 

3. Belle maison avec jardin, à usage de 
café ou tout commerce, près de l'église de 
Grand-Leez. - Situation exceptionnelle. -
Jouissance très proche. 6717 

I • 


